
n ' e s t d o s l 'exécution du splendide panorama de la 
Chambre de commerce de Tourcoing qui figure pré­
sentement au Musée de cet te villa. L'artiste m'avait 
fa i t que développer l'idée dont il s'était inspiré pour 
créer 1« jeton de présence de notre Chambre d e com-
«aerce. Il est également l'auteur d u je ton de la Cham­
bre de commerce de Ronbaix . 

Le cercle Saint-Joseph de Tourcoing, possède aussi 
deux magnifiques morceaux de scalf>)jn.re s ignés du 
«jrmpathique art i s te . 

D « l ' E n i r n n . 

LA SITUATION DE LA FABRIQUE 
A ROUBAIX 

L'état actuel des affaires e n fabrique peut ê tre 
eoomdéré comme satisfaisant si on le compare avec 
l a s ituation antérieure. Un estime que les e p t di­
x ièmes environ de» métiers sont alim. ntée, mais o t b e 
•hmeottation se répartit «nées irrégulièrement. Aill­
ai, tendis que, dans certaine établissement», Ve tra­
vail s'effectue au complet , dans d'autre» il n'y a guè-
i* que les quatre dixièmes des mét iers qui bat tent e t 
oertaans tisaages sont oomplè-bemcnt immobilisés ou 
à la veille de l'être. 

La production du moment consiste principalement 
en articles unit» pour robes et en draperie fantaisie. 

Pour la robe, ce sont les popel»us, lut ottomane 
Jet les draps amazones oui priment . Il se fai t égale­

ment as«>a bien d'eotteaae, plutôt c n uni qu'on jac­
quard. On nous d i t que certaines maisons ont pris 
de grote-es communions en jacquards laine et mohair, 
dans des p n x moyens. De* ordres înuportaaatfe en 
voilm, et tuilrl Itùit* p u » pour i Angleterre se termi­
nent actuell ment. 

Four la robe fantais ie , la vogue .se porte principa­
lement sur les genres dênnumlis, surtout en carreaux, 
©t aussi sur les artic'es à bourrertea. Il se fait quel­
ques d iamant i s en jacquard et on a coramissionné un 
peu d'éeossuis. 

L a fabrication des zépkira on art ic les analogues. 
Soit en qual i tés fines genre anglais , soit en qualités 
plus oomniunes, genre de Roanne, prend ici une ier-
ta ine extension. Lyon a remis de forts ordl'cs dans 
les genres commune. 

L.i draperie s'alimente assez régulièrement avec 
les pointillés et- carreaux fantaisie . Léchant i l l on-
fiage pour l'été 1ÎX13 t-st poussé vers ces genres. 

l ionne al imentat ion également en draps vosgiens e t 
cotonnades. 

Les t issus d'ameub'ement, dans les pr ix moyens 
e t bas, sont assez favorises, .mais la (on urronce est 
triVi vive. Par contre les bulles qual i tés sont peu re-
cbcrehe'es. 

Le peignage et la filature de laines pe ignées sont 
actifs : on y travai l le son plein. La filature do cuiidc* 
a ©paiement une bonne al imentat ion surtout en fils 

fanta is ie e t à bourrettes. 

UNE FERME INCENDIEE PAR L'ORAGE A RONCQ 
Dans la soirée de samedi, vers huit heures, au moment 

où l'omis qui a pruiW' sur L< région, était dons toaite son 
intensité, la tendre e-vt touillée sur une feitnr i>au[«\' par 
M. (''hurles Desuiateuro, au baJUtau du Relie Visage, à 
Ronoq En quukft»-* instants, !<• corps île logis et la gran­
ge, couvert* esi chaume, devi riaient 'a pioK' i t * fLuiuu* s. 
Le feu. trouvant une alimentation facile, s'était propagé 
amc une ,-nTiviyante mpiditle : à js-ine eut-on le temps de 
sauver le mol.dier Les |<mip!<Ts de Rois-., et du CoAbras, 
arriv.» proruptetnont. s'at i-ac.hér.-nt Bitrvsat à u l i m i i i 
k s autres partu* de la famw, nuiianaa-at le* étahl,» cou-
verte-* en tude-s. (Test à cette cm»oseaj»ue et à la rapidité 
d<» ««cours qu'on doit d'avoir pu oviter un sinistre total. 

I»-» ,1-tfàUi, non encore év.ilué». atteindront, pense-1-
on. «urviron 10.OCO frsiiK-s. L'immeuble appartient à M. 
(Désiré Leuretit. Il y a assurance sur les bâtiments et Je 
mobdier. 
_ _ .*». __» 

COTOIVH An^RIfATIVH 
New-York, samedi. 31 mai. 

C o u r s <Ii- r î ù t i i r * 

TUMIt 

• A I I90 î 
JBIH 
jviu.tr 
aooT 
Mrruf s u 
•CTOSKX 
B O V I M B * ! 
•ÉVaUlBRB 

New-York 

es mes n t e s s 

9.12 
9.04 
8.93 
8 «3 
8.(10 
7.92 
7.8J 
7.82 
7.(«3 
7.83 

- -

1 « « - O r | . . » M 

cs i so s ratât) 

mim 9 24 
9.31 
8.71 
8.16 
7.81 
7.74 

___ 
— 

Nom 
9 15 
9 . Ï 8 
8 . « 8 
8 . 1 1 
7 . 7 5 
7.64 

RKCETTBI 

roKTsou ÉTATS-UNI». 
mars ssL'iMnisisus. 

CtlOOS LA VSlLI.S 

1,000 BAU.K1 2,000 BAU.Ï» 
4,000 - 2,000 — 

Fête à New-York, le marché est fermé. 

CHAMBRE DE COMMERCE DE ROUBAIX 
Séance du 24 mai 1902 

Présidence de M. Ueorges Motte 
Etaient présent* : MM. Ueurges Motte, Florent Oaris-

ssmo, tVaugois Kouiscl fil», Fionn-C'in.part, Lkojr-Duvil. 
tier, Emue Roussel. Charles l'ollct, F. Eimoult IWtin, 
Mon Olivwr. Alexandre Vorawr, Edouard Luelienaux, 
et Bosssjt Mic-hon. 

Le procèe-vwrbal de la se-jjuce do 23 avril 1902 est ap­
prouvé «ans observations. 

Comptes et budget* de la Chambre, de la Bourse 
et de la Condition Publique (1901 1903). — La Chambre 
vote les compte» pour 1901 de la t»»ambre, de la Bourse, 
de la Mission Lyonnaise et de la Conditaon PuhlHpji', 
tinsi que ive budget* cks mêmes éUiWissemvmts.pour 19Cv5. 

KUitfltswement d o n r e t * « u d e t r a m w a y s é l e c t r l -
(ues dans les département* du Nord et du Paa'-dcCktltu*. 
— Par arrêté du 13 mai 1902, M. le Préfet du Nord, a 
soumis aux formalités de l'enquête d'utilité ouUique 
l'avant-pni-jet préa.-rué j,ar ks CÔntpegniei des trainways 
st voies ferrées du Ni<vd, pour l'etftbljssement d'un ré­
seau de tramways oJeetrurues i VOSJ d'un mètre, duns k s 
départ*anviuts du Nord et du Pas-de-Caila<s. 

La Chambre de oommerœ de Koubaix app^'ke à don­
ner suo avis dans la question coxurtaU qu'en dcAors u»s 

lianes numéros 3 «t 4 (Lille i Lannoy et à Leurs. De 
Lui* i la frontière par Tournai) qui traversent une par­
tie de sa circonsonption, FavaJit-projt^t dont il s agit 
ne présente pour elle qu'un intérêt tris seoandsune ; sans 
doute, elle appuis de son approbation cet avssnt-projet 
tout entier puisqu'il a pour but ds faciliter les oounnA-
nioatione entre tes principaux centres de la région du 
Nord ; mais elle ne se croit pas en mesure d'apprécier, 
en connaissance de cause, si lès tracés pruposés ses» les 
numéros 1 et 2 et 5 à 15 répondent aux b soins dos po-

Suatmns tntétvesées ou s'il d o t y être apporté d«s mo-
ificatuons pour qu'ils soient conformes à ces besoins. 

En ce qui concerne les lignes numéros 3 et 4 qui attirera* 
pius apécxUement son attention, elle coi.sjdèrv que leurs 
traces ne-sonlêwent anoone objection et que leur établisse­
ment présente un caractère d'utilité incontestable pour 
les kToeiités qu'elle» traversent. A ce titre «lie les appuie 
d'une mention parucuiCréaient favorable. Kiinn, se pla-

rt à un point de vue généra], ta Chambre de coniinerce 
Koubaix émet le vuro qu'en échon^e des avunteces 

qu'est apjxrlée à retirer de l'occupation des voies publi­
ques, la Compagnie des tramways et voies ferrées du 
Nord, celle-ci sott tenue d'étab.ir, à ses frais, une voie 
cyclaib'e sur tout le purcoun des lignes dont eUe proje'îe 
la créwtion. 

— - La catnetTophe d* La Martinique. — Sur la pro-
po*iiti<m de son président, la Chambre de consmerce vote 
un subside de cinq cents francs à prélever sur le boni 
éventuel de son budget de 19C/2. p-»ur venir en aide aux 
victimes de la catastrophe de La Martiniqos. 

—— Condition Publique. — l>éro:*>*a-Mi av M. Laurent, 
*d!i>M:t'Ur. — Pour des raisons de convenuncâ personnelle, 
M. Liuavnt densinde à être relevé de ses fonctions de 
directeur de la Condition Pubiuins de la Chambre de 
cisnmerc», À partir du 31 août 19C2. 

La Chambre prwnd acte de cette deanaadè qu'elle ac­
cepte. (A suivre). 

Xs-cV 330ZsTI!sT£3 A A ^ . X 1 . Q T 7 X 3 
L a b o n n e m a r q u e , l a m a r q u e p a r e x c e l l e n c e , 

p o u r les routes d u N o r d , c'est p l u s q u o j a m a i s , la 
m a r q u e D u s s a r t e t A c c o u . Q u a n d o n a m o n t é 
u n e b i c y c l e t t e c o n s t r u i t e rue Corne i l l e , à R o u -
b a i x , o n n'en v e u t p l u s d'autres . 

P o u r q u o i 1 P a r c e q u o l e s m a c h i n e s D u s s a r t e t 
A c c o u s o n t les p l u s so l ides , les p l u s é l é g a n t e s , l es 
p l u s r ig ides , l es p l u s confor tab le s , l es p l u s v i t e ! 
A v o i r u n e b i c y c l e t t e 1902 do c e t t e « a r q u e , c'est 
u n r ê v e . . . u n rêve f a c i l e m e n t réa l i sab le p u i s q u e 
m a l g r é t o u t e s les q u a l i t é s e x c e p t i o n n e l l e s qu 'e l l e s 
possèdent , U s m a c h i n e s D u s s a r t e t A c c o u son t 
l ivrées à dc^ p r i x e x c e s s i v e m e n t a v a n t a g e u x . 

VOGUE PYRAMIDALE 
Les excellents savons Vaissier 
Ont une vof^uc sans l imite, 
Car do nos jours le mondo entier 
Sur 4e Congo se précipite. 

l'a reporter ou saounn'n r parfumeur. 

Chronique focale 
R O X T B A Ï S T 

I J B S P X I O C S S S I O N S 

L e C o m i t é p o u r le ré tabl i ssemient des proces­

s i ons a adressé, à M. E u g è n e M o t t e , m a i r e de 

R o u b a i x , la l e t t r e s u i v a n t e : 

• Monsieur le Maire, 

» Messieurs lct> Membres 
> d e l 'Administration Municipale, 

s Depuis plusiturs oDnéi.s, la population catholi­
que d^ Roubaix désireuee de voir rétablir les proces­
sions, n'a remontré , à la suite de nos démarche» 
auprès do l'administration précédente, qu'un mauvais 
vouloir évident e t un silence dédaigneux. 

> Devant cette at t i tude , noue avons é té forcés de 
continuer noe revendications publiques pour le droit 
e t la liberté de la rue. 

> Aujourd'hui qu'une administration républicaine 
et libérale mège à la Mairie, le Comité des proces­
sions croit devoir renouveler ses précédantes rover*-
dications. 

» Il exprime à nouveau l e vœu des catholique» 
roubaJsienti de voiT rétivblir les proœssiorite : pour 
donner satisfaction à ce vœu le Comité diemanide à 
l'administration municipale de soumettre la ques­
tion à la population par voie de référendum (comme 
cela s'est fait dans d'autres villes), au m o m e n t e t 
selon le mode qu'elle jugera opportun. 

* Nous avons confiance que vous accueillerez fa­
vorablement notre requête si légit ima. 

» Airréez, Monsieur le Maire, Mc.-'&ieurs les Mem­
bres de l'Admini«tration municipale, n o , respectueux 

» Lg Comi'fé. r. 

M . le m a i r e d e R o u b a i x a r é p o n d u a u C o m i t é 
par la l e t t re s u i v a n t e : 

«Itoubaix, le 30 mai 1902. 
> Messiemm les Membres du Comité 

o d e s processions à Itoubaix, 

» Loin de vous opposer un si lence déi la igneux, l'Ad­
minis trat ion municipale , devant laquelle vous venez 
d'exposer vos désirs, t i ent à vous donner très net te ­
ment son avis. 

n'EUe pense que, cet a v i s é t a n t très clairement ex­
primé, vous n'aurez plus à desoendro dans la rue 
pour faire valoir publiquement vos revendications. 

» Notre Administrat ion n'entend pas soumettre 
an Conseil municipal de rétablissement des proces-
s on-.. K le considèro que l'état des esprits n'a pas 
encore eu le temps de se calmer au point que les 
idée» de tolérance e t d'équité soient quasi générales 
ou au moins assez fortes pour • imposer. Nous som­
mes au lendemain do l u t t e 3 pol it iques profondes et 
le-; passions ne sont pas éte intes . Nous comptons 
qu'un plus long séjour à l'Hôtel-de-Ville nous permet­
tra de manifester combien nous entendons adminis­
trer avec libéralisme au profit de tous les c i toyens, 
a quelque confession qu'ils appart iennent e t môme 
s'ils ne se réclament d'aucune. 

» A Tourcoing, à Valenciennes , à Arras, en bien 
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L'AFFAIRE HUMBERT-CRAWFORD 
D'OU P l t O V E N A I E N T L E S T I T R E S ? 

Paris , 31 mai, — Les recherches que M. Berthelofc 
a é té chargé d'opérer dans les banques, dureront 
probablement plusieurs jours. El la , ont pour objet 
d'éclaircir un côté jusqu'ici mystérieux : d où pro­
venaient les titre» que plusieurs personnes affirment 
avoir réel lement vus à différentes reprises dans le 
coffre-fort t On connaît l'hypothèse qui a été faite, 
à savoir que ces t i tres auraient été prêtées pour quel­
ques jours par des banques en relation d'affaires 
avec les Humbert . 

LA R E N T E V I A G E R E 
Paris , â l mai. — L'« Echo de Paris > annonce dans 

•on édition de demain matin qu'après avoir examiné 
dans quelles conditions avait été pa>eé l'acte de so­
c iété de la R e n t e viagère par devant Me Lanquest , 
• m u e do la responsabilité morale que pouvait attri-
fcu*T l'opinion publique à un meimbre do la corpora­
t ion dans le désastre financier qui en est résulté, la 
Chambre des notaires a décidé que les notaires de 
Par i s prendraient à leur charge le passif de la R e n t e 
Tiagère. I l s'agit de six millions environ, soit une 
quarantaine de mille francs pour chaque notaire. Les 
négociations qui avaient été engagées dans co but o n t 
pris fin, ce soir. La bonne nouvelle , qui réjouira les 
vict imes de la R e n t e viagère, sera officielle aujour­
d'hui ou demain. 

L E N y i f . T E A LIL1JS 
Samedi dans l'après-midi, M. Jérôme, chef de la rt-

»ete, a entendu Mile P. Q dite J. B. Cet inteiTcgatoéti 
s> duré peu de temps et nous n'avons pu savoir es $ « • 

M Jérôme en a tiré. La femme Monde, qui accompa­
gna.t Romain Oaurignac dans se» voyuges à Lille, a été, 
parait d. entendue, il y a ueux jours, par M. Leydet, 
juge d'instruction à Paris. Le magistrat a levé tes scel-
li.; apposés sur la malle contenetit les papiers a s u d i e i 
M. Delachen» et, après leur depoimUement, il n'en au­
rait reu nu que quelques-uns. On »ait que M. Delaelïerie, 
qui. d'abord, avait refusé de choisir un avocat, avait 
ensuite écrit à M» Cointrelle, à Lu'*, pour le prier de le 
défendre. Sa lettre, ayant eu du retard, comme U n'avait 
pas r. eu ,a ri.ponse de M" Cointra<.e ut qu'il ne voulait 
pas prendre l'avocat d'oflke que lui proposa,t le juge, 
d avait pensé à M" Dcmange. La kttav de M" CiiJitreMe 
lui étant arrivée, il s'adre.*a alors à Me I»uv.n qui à pré-
sent est son doianseur. M» Payen a eu, ce matin, une en­
trevue avec son client. 

A U X A N T I L L E S 

L A S I T U A T I O N 
Par i s , 31 mai. — Un càblogramnie, daté de Fort -

<lo-Fran e, t ransmis à s ix heures du soir, informe le 
ministre des colonies que la s i tua t ion reste stat ion-
naire. Toutefois, une coulée de bouc résultant de la 
dernière éruption, a été s ignalée dans la direct ion 
de Ha-.,o-Pointo. Elle a gagné l'usine V i v e , qui , 
d'ailleurs, é t a i t évacuée. Il n'y a eu aucuno vict ime. 
L a populat ion de Fort-de-Francc est calme. 

L E D E P A R T D U P R E S I D E N T 
D E LA R E P U B L I Q U E P O U R M O N T É L I M A R 

Paris , 31 mai. — Le président de la République a 
qui t té , ce soir. Paris , à dix heures 30, se rendant à 
Montél imar. Il était accompagné de MM. Leygues , 
minis tre de l'Instruction publique,; Roujon, direc­
teur des Beaux-Arts ; du général Voyron, son com­
patriote , e t des deux secrétaires généraux de la pré­
sidence. I l n'y a pas e u d'incident. 
AU B A N Q U E T D E - A L L I A N C E R E P U B L I C A I N E 

D E M O C R A T I Q U E . — D I S C O U R S D E M. BAR-
T H O U . 

Par i s , 31 m a i . — Ce soir a e u l i eu l e banquet offnrt 
à M. A. Carnot, par l 'Alliance républicaine démo­
crat ique et dreyfusiste, dont il es t président . I l y 
avai t 300 convives. Après divers discours, notam-

d'autres vil les partagées d'opinion, les processions 
peuvent se dérouler sans encombre, sens v io l enœs . 
Nous attendons du progrès des m e u r s et de la to­
lérance réciproque qu'il en puisse être de même à 
Roubaix . Ce n'est pas l'œuvre d'un jour. Notre pro­
gramme n'a d'ailleurs d'autre objet que la pacifica­
t ion des apprit» e t l 'épanouissement de la l iberté 
pouT tous. Si Roubaix nous suit , voua en serez les 
bénéficisiires au même t i tre que vos anciens adversai­
res eux-mêmes . 

» Agréez, Messieurs, l'assurance de notre plus 
grande considération. 

s Le Maire 
» S i g n é : XDGXXI MOTTE, U 

C e t t e r é p o n s e e s t t e l l e q u ' o n d e v a i t l ' a t t e n d r e 
d 'une a d m i n i s t r a t i o n m u n i c i p a l e l ibéra le ut sage . 

Certes , l e reTCablissemcnt d e s proces s ions e s t 
c h o s e f o r t dés i cab le à t o u s p o i n t s d e v u e , e t i l 
f a u t fé l i c i ter les h o m m e s de foi q u i , se p l a ç a n t 
sur l e t e r r a i n de la l i b e r t é é g a l e p o u r t o u s e t de 
l a d é f e n s e d u c o m m e r c e local , o n t , p e n d a n t p lu­
s ieurs a n n é e s , r e v e n d i q u é , p o u r l e s c a t h o l i q u e s , 
le d r o i t de m a n i f e s t e r d a n s l a rue . L e u r o p i n i â t r e 
e t c o u r a g e u s e pro te s ta t ion n ' a u r a p a s é t é i n u t i l e : 
e l le a m o n t r é , — co d o n t p e r s o n n e ne d o u t a i t 
d 'a i l leurs , — q u e les c a t h o l i q u e s r o u b a i s i e n s n e 
r e c u l e n t p a s d e v a n t l e d a n g e r lorsqu' i l s ' ag i t d'af­
firmer p u b l i q u e m e n t l eurs croyances . C e t t e pro­
t e s t a t i o n a s o u l i g n é auss i le s ec tar i sme é t r o i t de 
l a m u n i c i p a l i t é co l l ec t iv i s te q u i n'a j a m a i s dai­
g n é r é p o n d r e à u n e d e m a n d e f o r m u l é e a n n u e l l e -
m o n t par des mi l l i ers d ' h a b i t a n t s . 

Mais , i l e s t cer ta in q u e le r é t a b l i s s e m e n t d e s 
proces s ions n e p e u t ê tre a c c o r d é dams l e s c ircons­
t a n c e s ac tue l l e s , sans susc i t er de r e g r e t t a b l e s in­
c i d e n t s . M. E . M o t t e , a u n o m d e radmàni s t ra -
t i o n e n d o n n e les ra i sons d a n s sa l e t tre . L e c o m i t é 
les a c c e p t e a ins i que le p r o u v e le p e t i t p l a c a r d 
s u i v a n t qu' i l a fa i t di t r ibuer : 

> L* Comité pour le rétablissement des proc.s-
siong après avoir consulté MM. les Curés dei la ville 
est d'avis, en présence d'une administration bienveil-
lantie • • les manifestations -tks autres années n'ont 
plus leur raison d'être. 

> Le Comité, avec le» ventres Pasteurs , p lace 
que. , n attendant qu ' les o-prits .-oient suffWaanineint, 
pacifiés pour faire pssSBjaanetBt les procurions, co 
serait un excellent témoignage d e sa foi e t de sa 
fidélité e n n i s le Dieu de l'Eucharistie que de pa­
voiser les maisens dimanche prochain 1er juin. 

a II invite donc tous les 'habitants de Roubai-x 
à déployer co jour-là le drapeau national e t les ban­
nières. > 

N o u s n o u s j o i g n o n s a u x a u t e u r s de l 'appe l 
q u ' o n v i e n t de lire, p o u r d e m a n d e r à nos conci ­
t o y e n s d e pavoiser , a u j o u r d h u i 1er j u i n , l e u r s 
h a b i t a t i o n ? . A ce propos , n o u s r a p p e l o n s q u e l e 
drape-au n a t i o n a l , ne d o i t porter , d 'après l a loi , 
a u c u n i n s i g n e , a u c u n e i m a g e . 

L ' e x c u r i s i u n «Ju C o l l è g e . — Nous avons 
annoncé déjà que l'excursion annuelle de l 'Institu. 
t ion Notre-lDadu.-dtis-Victoires aurait lieu le jeudi 
19 juin e t que l'itinéraire choisi était celui-ci : Albert, 
Amien*, K' Tréport et Dieppe. 

Koos poirvort, aujourd'hui donner quelques rensei-
gnemente con»piêmentair*"s sur le voyage qui sera 
certaiiraroent très intéressant. 

Le train spécial quit-t*ra Roubaix, comme tou­
jours, vers cinq heures du matin. Il arrive!» donc de 
très boniu heur*? à Albert, où leiâ excursionnistes 
feront leur pèlerinage au sanctuaire célèbre d e No» 
tre-Dame-de-Brebières. Le séjour à Albert ne du­
rera pas plus d'im? heure. 

Le second arrêt aura lieu à Amiens pour pfTmet-
tre une vis i te d'une demi-heure environ à la cathé­
drale. 

Pu i s le train conduira les voyageurs nu Tréport 
où le dîner Ws attendra. Trois heures seront dépen­
sé*» trè» agréaoliemenr sur la charmante plage qu'on 
quittera pour se rendre à Dieppe. 

Après trois heures passées également au bord de 
la mer , les excursionnistes reprendront l e train spé­
cial qui les ramènera à Roubaix, vers dix heures du 
soir. 

Ajoutons que l'excursion est réservée aux élèves, 
aux prof.pseuTR, aux anciens élèves et aux parents. 

Le nombre des ph-ves é tant nécessairement limi­
té , nous croyons rendre service aux personnes qui se 
proposent do prendre part à l'extunsion, *n leur 
conseillant de ne pas attendre la dernière semaine 
pour retenir lieur billet. 

Les amateurs seront certainement t rès nombreux, 
le programme éteint pa^i^ulièrement attrayant. 

E C H A N T I L L O N S A C O N S U L T E R A LA CHAM­
B R E D E COMMERCE. — La Chambre de commerr o 
bMsassV de Charleroi a remis uuo collection intéres­
sante, d e . hautillons de coutil satin, canevas, cache­
mire, toile pour robss, et pantalons qu'elle a bien 
voulu m e t t r e à la disposition des industriels de 
Roubaix. Ces échantillon* sont déposés au (%ecré-
tanu* de la Chambre de commerce de Roubaix. à 
la Bourse, où ils peuvent être visités. 

P O U R L E S S I N I S T R E S D E LA M A R T I N I Q U E . 
— Dans sa dernière réunion, la Chambre de commer­
ce a voté , connue on le verra d'autre part, un subside 
de 500 francs pour venir en aide aux vict imes de la 
catastrophe de la Martinique. Nous croyons savoir 
que M. le Maire de Roubaix demandera au Conseil 
municipal dans sa prochaine séance, un subside de 
G00 francs. 

L A F Ê T E D E S 1100.000 F R A N C S . D E S P R E ­
V O Y A N T S D E L ' I N D U S T R I E ET i)U COMMER­
C E R O U B A I S I E N S . — La Société de secours mu-
tuele • les Prévoyants de l'Iu'Justrie et du Commer­
ce" R O U B A I S I E N S > fêteTa prochainement en un 
grand banquet l'encaisse de s<s premiers 100.000 
franics. 

Annoncée d'abord pour la première quinzaine du 
mois de juin, cotte fête a dû ê tre retardée par sui te 
des engagements pris antérieurement par des nota­

bil ités dont les organisaiteurs tenaient à s'assurer l a 
présence. EUe est définitivement fixée au dimanche 
13 juil let . Le banquet aura l ien à l 'Hippodrome. 
L'administration d» cet établiastment a bien voûta, 
pour la circonstance, consentir à s'imposer d es sacri­
fices pour transformer la salle de spectacle et^ la 
s^ene en une splendide. salle de. banquet, dont l'as­
pect sera, sans nul doute, des plus attrayants et de» 
plus pittoresques. 

A la table d'honneur présidera M. Barberet, chef 
du bureau des Inst i tutions de prévoyance, représen­
tant officiel de M. le Ministre de l'Intérieur. I l 
sera entouré de M .Eugène Mot te , qui, dans sa sol­
licitude pour les intérêt* des classes labori/iuecs, a, 
dès les premières années de la fondation de la Socié-

V plésiden e il il un.-tu i t s'est constam­
ment employé à son développemiint ; de M . Roche, 
membre du Conseil supérieur de la Mutualité e t pré­
s ident de l'Union régionale des Sociétés de secours 
mutuels du Nord ; de I I . Dtbrouwer, m mbre égale­
ment du Conseil supérieur de la mutual i té , e t vice-
pr sident de l'Union nationale dos présidents de so-
s iétés de secours mutuels de France. Les représen-
ta . i l s les puis ae t r ses ,!e l'oauvre mutualiste 
dans notre région «ercmt aussi parmi les convives. 

Le Conseil d'administra tion des «Prévoyants de 
l'Industrie et du Commerce roubais iens . a voulu 
donner à cette fête, le caractère d'une vraie fête po­
pulaire, en fixant la souscription au banquet à la 
somme de un fr. S0. B i m que le montant des aoua-
t-i r ., ns soit loin de i-om 11 r es ira.» qu entraînera 
la fête , la Caisse de la Société n'en subira pas la plus 
légère atte inte . Le» organisateurs ont eompté.pour 
combler le déficit, sur le concours généreux des nom­
breux bienfaiteurs do leur œuvre et de tous ceux qui 
comprennent l'importance de la Prévoyance et de la 
Mutual i té et s'intéressent à leur expansion. Déjà des 
dons importants ont justifié leur at tente et ils peu­
vent incontestablement compter encore sur d'autres 
concours qui leur permettront de donner à cet te fête 
un éclat digne de la grande oeuvre mutualiste dont 
e l le sera une imposante et fructueuse matiif<station. 

T.-iis i0s adhérents do la Sr«-iété d<«s « P r é v o y a n t s 
de l'Industrie et du Commerce roubaisiens >, vou­
dront participer à ces agap»s fraternelles et auront 
à cœur d'encourager les organisateurs de cet te fête 
en propageant le plus possible les œuvres de mutua­
l i té . 

LA T A X E M I L I T A I R E . — La Mairie nous com­
munique la ncte suivante : 

Les contribuables sont informes que le rôle de la taxe 
•alitaire est déposé chez MM. les PercepU-urs et mis en 
recouvrant -nt à partir dj ce jour. 

UNK REUNION D V COMITE D E L'UNION 
C O M M E R C I A L E . — On nous prie d'insérer la no te 
suivante : 

Le Comité de l'Union C'emmereiale s e réunissant ls 
mardi 3 juin, p r e l«s m n i b r s , • la société qui auraient 
quelque comimniK.ition à hu faire de vouloir bien les 
lui adresser au siège d e la société. 24. rue Pauvres?, jus­
qu'au mardi iiiclusiv.-in-.iit. Le Cesaité s'nsssjinIIII ira de 
kâ exjinim;r et de U-ur dojuivr la solution qu'elles com­
portent. 

SOCIETE D E G É O G R A P H I E . — Le Comité rapÇ 
pelle aux sociétaires de Roubaix que c'est mercredi 
prochain, 4 juin, à huit heures et demie du soir, 
qu'aura l ieu à Lille, au Siège de la Société, 116, 
ru» de l'Hôpital-Militaire, la conférence .sur les s An­
t i l l e s . , par M. A. Meixhier, secrétaire général. 

Une quête sera faite au profit des sinistrés de la 
Martinique. 

Les personnes qui ne pourront se rendre à Li l le 
sont priées de vouloir b ^ n faire parvenir Uur obole 
à M. E . Boulemzer, président de la section de Rou­
baix, 'M, rue» de la Gare. 

L E S V O L S D E N U I T . — L s cambrioleurs ont 
elioifci la rue cKs Anges, pour champ de leurs er-
ploius : pendant la nuit de vendredi à samedi, ils 
n'ont pas fouillé moins de deux cabarets. 

Chez M. Antoine Vandenbor, rue des Anges, 82 , 
ils s ent entrés dans la cave après avoir descellé le 
soupirail et de là sont momés au rez-de-chaussée. L e 
cabaret et la cuisine ont été par eux minutieusement 
inspectés. Us y ont e n l vé une montre en argent pour 
dame, une cruche contenant dix l i tres de genièvre 
et un franc en menue monnaie qui se trouvait dans 
le tiroir du comptoir. Le tout a une valeur de cin­
quante francs. Ils sent partis par la porte de la rue. 

Les malfaiteurs font entrés de la même façon ches 
M. Eugène I/oene, qui t i ent une épicerie-buvt t t e au 
numéro 88 de la rue des Anges. Dans la cave, un» 
déconvenue les at tendait , car ils ne sont pas parve­
nus à ouvrir la porte qui donne accès au n z-de-chaus-
sée. Ils ont dû se contenter d'enlever les tuyaux en 
étain de la pompe à bière, valant quarante francs. 

Aus- i tôt informé, M. Lâché, commissaire de po­
lice du premier arrondissement, s'est rendu rue des 
An ces où il a commencé son enquête. Une voisine 
a déclaré qu'elle avnit remarqué deux individus de 
mine "uspeete devant la maison de M. Loens 11 qua­
tre antres qui faisaient le guet en face de chez M. 
Vandenbor. 

LKS V O L S D E BICYCLETTES. — S U R P R I S 
E N F L A G R A N T DÉLIT. — On f «t enfin parvenu 
à s'emparer d'un de ces voleurs de bicyclettes qui, 
depuis trop longtemps opéraient avec une audace 
incroyable et réussissaient toujours à échapper à la 
police. Voici dans quel les circonstances ce t te arres­
tation a é té faite. 

Sami-di matin, un marchand do bestiaux de F o -
rest , M. Dclobel, était venu consulter Me ChaKe-
leyn, avocat-agréé, rue Mimerel. Avant de pénétrer 
dans le bureau des clercs, il avait laii^é son vélo 
dans le couloir de l'étude. Peu d'instants après, le 
principal clerc, M. Croin, qui se trouvait occupé 
dans l'étude avec Me Cliattcleyr», entendit le bruit 
d'un grelot venant du couloir. Comme déjà une bi­
cyclette avait é té volée, i l y a trois p . « a i n e s , dans 
1 même couloir, son a t tent ion fut att irée e t il 

sortit de l'étude. 

M. Croin ne s'était pas trompe : la bicyclette avait 
disparu. En compagnie dr> M. Delobel, il se rendit 
en toute hâte dani la rue. Le voleur s'onrfoysit :'• 
bicyclette du côté de la rue des Fleurs, mais il n'é­
tait pas encore très loin, car la sel le , trop haute, 

l'empêchait do pédaler à tout* vitesse. On ae mit i l 
sa poursuite e t M. Delobel ne tard* pas à le re­
joindre à cinquante mètres d» l 'étude e t à le ren­
verser de Heyoiette . Avec l a i d e de M. Croin, i* 
ramena de force le voleur, un individu trè» bien m a . 

La police, nfermee par téléphone, ne tarda ;-as à 
venir l e cueillir e t à remmener au dépôt. C'est OU 
nommé Louis Vancausbrooeq, peintre, âgé de 2 2 
ans , demeurant à Lille, rue de Juliens, 18. 

L E S V O L S A U DOMPTEUR. — U n m a n œ u - , 
n e de maçon, Georges Noclain, âgé de 17 ans, de ­
meurant rue Magenta, 7, v ient de lier connaissance 
avec la police pour avoir pris une somme d'un franc 
qui se trouvait dans le compteur à gaz de l 'estami­
net d s M. Macs, boulevard de Paris , 2 3 . H a é té ar­
rêté, samedi matin, e t a été écroué au dépôt de po­
lice d u deuxième arrondissement. 

E S E X P L O I T S D E S COLLECTIVISTES. — L a 
parquet de LiHe vient de clore l'instruction relative 
à l'odieuse agression dont fut vict ime M. Paul V a n -
honcke, dans 1a soirée du vendredi 2 ôavril. D t g e y -
ter e t Lefebvne, les agresseurs de M. Vamhoucke se ­
ront poursuivis correctiomnolleimeint pouT coups e t 
blessures, ayant entraîné une ineajiacité de travail 
6V- plus de v m g t jour*. Cet te affaire viendra devant 
le Tribunal correctionnel de Lille samedi prochain, 
7 juin. 

L E R E P O S D U D I M A N C H E . — Service des 
pharmacies. — Dimanche 1er juin . Pharmaciens d e 
garde : quartier du Contre, M. Richard, place de l a 
Liberté ; quartier de la Gare, M. Wibaux , rue do 
la Gare. 

.s-• t HOMBAIt I - I ' A V I I V 1 e t 9 . r u e d u B o i a . 
K o u h a i x . Conl'eictiouw p o u r d a i n e s e t e n f a n t a . 
J a q u e t t e s e t C o l l e t » , K o b c a . C o s U u m e s - t a i l i e u r . 
J i i p e s , J u p o n s , C o r s a i r e s . P e i g n o i r s . Ci a u d 
c l i o i x d e l i n g e r i e , t r o u s s e a u x e t l a y e t t e s . 

BEURRE PAUL. — Seul dépôt pour Roubaix: 1. roe 
Pellart ; arrivages tous les jours. Produit irréprochable. 
A ]Kjj-tir du samedi 31 mai, beurre garanti pur, 1 fr. 40 la 
livre. Téléphone 844. 3718 

.. S O U V E N I R S D ' U N V I E U X R O U B A I S I E N ». 
— En vente à la librairie d u Journal de Roubaix } 
« Souvenirs d'un n i u x Ziouoaistiii », par Gustave 
Nadaud. Pr ix , 0.50. 

N ' o u b l i é e p a s d e r é c l a m e r p a r t o u t l e s 
e o ï _ i J 0 \ S 1 V S I * 1 E S ( I t o u g e a ) . U 2 S 

Casaasaalrat laaa 
R O U B A I X — Société de Secours mutuels St-Frsnçois-

Xavisr. — M. J*.-B Mariage, qui tient le Café Moisira, 
ayant tiunsféré son diaivcile à l'ang'e ries rues de l'E*-
perunee et de l'Hospice, Le siège de la société y es' éga­
lement transféré. Toutes les conimunicatioua corntx ruuiit 
la siKiélé UoiveDt être, à partir de oe jour. aoVuj use à 
oe-tie aulresfe. 11 est egj.!ejuent rappelé aux sociétaire* que 
la réimioti triacatfieate aura lieu le dimanche 8 juin, à 
six heures et demis presses du soir. La Communion est 
priée de s y rendre à ein<i heure». 

O.ub Pou Banal.-— Réunion cvnénxle. lraidi 2 
juin, à huit heures— Renouvellement de la C o m m - i o n . 

Lue réunion oour la formation d'une Socie-t. d'as­
surance en cas de décès aura lieu, aujourd'hui dimanche, 
à onze heures et deiai:e, chez iKéespsefie, 63, rue de 
Lannoy. 

COTATION DE LA JEUNEMSE DE FRANCE. — 
Voici les résultats de la ooneuitAtion du 16 fawa, aa 
sujet des nouveaux «Uttuts propre* : Pour l'adoption, 
26.672; contre. 20.446 : nour I adoption avec l énreM 
15.487.; abstention*. 25,381. Les réserves portaient sur 
la modification d s contrats pa*si« avec les societa rea 
(art. 37 particulièremieist). De d*ux Lettres officielles re­
çues, le Comité pwut assurer que les résultats dont con-
oliunt* pour le mairie ien des anciens statut*, à part 
qivJqises madifioution* de débarl Prochainement, une 
réunion aura lien dans les trois groupes. La aasatte du 
1er juin se fera aux heure* habituelles et au local si^-cial 
à chaque groupe. Le zroupo du Pilo sera formé dans la 
courant de juin. Le nombre de» sociétaires est de 26v.lô0. 
Le oaaital Belève i 4.345.O0O bases . L* Osa**» d. itou­
baix invite les aœiéts.ires à re '.• «b! r te penpsasnil-, aaa. 
d'ajn.ncr à chaque recette de nombreuses adhésions nou­
velles. Cotisation mewneUe. 0.50 cen'tunes : admi:iMor* 
jusque quinze ans. Les enfants nés en France de p cents 
é tnn-ers peuvent être inscrit*. 11 est ranpeié que 'et 
d-imes peuvent venir v inscrire leurs enfants. 

C H O I T 
LE DÉFICIT. — La séance de vendredi soir a montre, 

une fo-s de plus, que les conseillers collectiviste* sons 
entièrement bol l* d'état de eomJprvnO:'e ce qu'est un 
compte administrât f. 

A La courageuse protestation de la minorité conti-e 'es 
agissements fantaisiste- de l'Administration aMUsicipals, 
les fidèle* de M. flishaibsTiaT. connue le-s conseillers ré­
volutionnaires ai—iJaiaa. ont donné de la voex et da 
geste pour empêcher la vérité de se faire jour. 

Opposer des injure*, proférer des menaces, voilà oisn 
la méthode ooilaotiviste. 

D a semblé, et la chose nous paraît difficile à nier, que 
la majorité du Consed obéissait à un mot d'ordre. Les 
nombreuses allées et venues, dans la journée de veji^redi, 
provoquées par noire information aaaoBQUst le deticit, 
la Drsaeaoa, à Croix, d'un émissaire venu de Lille, le 
voy.çv récent fait en cette ville ]iar M. Deebarbieux, 
qu',ioèompng?«aient de-ux important s personnalité* snci±-
listes, tout concorde à faire croire f|tie la constatation du 
déficit avait jeté le désarroi parmi l'Administration mu­
nicipale, et qu'on a fait sppel • tous le* moyens pour 
cacher à ta -<i.'ation que la lune ne pouvait plus 
paver ses dette*. L'aveu échappe au citoyen Porter : 
« Nous avons été cinq mois sans argent n. prouve çura-
bomduarjniv'lit que le déficit qui existe est pics oonaillt-
rab'e que le ohiffre avoué. 

L'obstruction systématique employée par un* majorité 
peu apu- à juger de* clins.* admiiii*trat.ives, dénote le 
aegré de svrvilisme auquel eUe est descendue. 

Cette majorté Çottte complaisante a cru peut-être bar­
rer la route à ceux qui prétendaient publiuurmtent s'oc-
cup-r des finano* communale* et montrer t u r état la-
meirUible aux éler*eurs. ^ 

Il reste maintenant k savoir si l'autorité compétente 
ne jog'ra pas utile de renvoyer le compte adanMiistratif 
à un nouvel examen, après injonction farte au mura 
d'avoir à spécifier les somme'* à admettre en inveouvra-
bi'ité (comme chaque annésl. an li'm d'en faine état com­
me restes à recouvrer : ces ficelles soift un peu trop 
grosses. 

La minorité ne s'éjiouvante pas d'ailleurs des difficul­
tés qu'on lui a sttrHtées pour couvrir sa voix. Malgré 
le mot d'ordre imposé à la majorité, le déficit, qui n'est 
pa* nié, sera publinue'ment établi, et il sera dcmo'Mré, 
me fuis de plus, aux électeurs de Croix, que l'Arloia»-
tratina muii.icip.je n'a p«s hésité K recourir à des rxpe-
-i >nt.s b'âmnbles |vmr «relier aox i IIII'I ihaalùVa le* résul-

Mts déplorables de n mauvais.» gestion des d e n i n com-
U1UISIUX. 

M i C l K D'OR. — i.e lundi 23 juin prochain, eront 
"'-•lu', s, à l'égliss' Soiiit -Martin, les uoees d'or de 

M. Fidèle Dhai «t d Mme Bisa NoeUia, sa femme, iges 

m e n t do M. Lourtios, qui a déclaré que lo pays, par 
son verdict avait réclamé une politique net tement 
anticléricale, et de M. Adolphe Carnot, qui a p a i e 
dans le même sens, M. Barthou a pris la parole et , 
en ternira d'une àpreté extraordinaire, il a défini­
t ivement consommé *a rupture avec les progressistes. 

J'ai tenu, s'est-il écrié, à faire une manifestation qui 
ne laisse place à aucune équmxrue et à dire que j'entre 
sans réserves dans les voies politiques de l'ailsâaos râpa-
MioaiBe. Nous avons triomphé malgré la propagande 
d'argemt la phw abominable que i o n a t jamais vue. 
BM gre l'inaersne* ciérici-.le !.i plu* eH'réiiee. dont, no-
taminent, la région du sud-ouest a été le théâtre. Vous 
pouvez compter que tout ceia sera porté à la tribune' ; d 
faut une sanction à toutes es* iraqnités ; il faut que le 
P.u ,nt ictfifèr'' stin* plu* teird-r e^Hitre la corruption 
de l'argent ; il faut, en outre, appliquer tout de suite, 
a*no f.ÛTrk'te. «MM provoi-ation m faJMuaa, la ioi sur les 
coi,t-n-cations. abroger 1» loi F.w.oux pour donner a 
l ' t ta t k contrôle et les garanties neoessauva sur 1 aaat i-
gnement public. , , 

M .Sion'iricii et divers orateurs ont prononce des 
allocutions animées du môme souffle d'anticlérica­
l isme. 

N O V V E L L E A T T A Q U E D ' U N C O N V O I 
D A N S L E S U D - O R A N A I S 

Paris , 31 mai. — U n e dépêche d'Alger signale uno 
nouvel le attaque d'un convoi dans l'exirl nn^ud-ora-
na's par des indigènes appartenant à la tribu des 
Douir.-Mcnia. Nos troupes auraient en cinq morts 
trois blesses ; 60 chameaux appartenant au convoi dos 
soufcaraa ont é té enlevés. 

M O U V E M E N T J U D I C I A I R E 
Paris 31 mai — Sont ncmmiés ; président de 

Chambre à la Cour de N a n c y M. Mart in , vice-pré­
s ident du Tribunal de Lil le ; v i c e - p r a i d e n t du 
Tribunal de Li l le , M. Chance!, président a Cholet, 

D.IK2.Ï2ASS HOUYEllSS Rt&IONALXS 
MOUVEMENT ADMINISTRATIF. — M. Gausel, 

obéi du cabinet du sous-secretaire d'Etat des Postes et 
Télégnaphvs, est nommé soua-préfet de Coanbmêl. — 

M. Vauthier, consedler de prt^ecture du Pas-de-Calais, 
est nommé conseiller de préfecture de la Loire-Iniérieure. 

— M. Villey, chef te c.il>;rK>t de préf-t, est nomme cou-
s e l l i e r de pré fac ture d u l ' e s -'1 •-('a.l I s 

PA.SSAOERS DE MAHQUE A CALAIS. — Le sultan 
de l'eruk et le —lninjnli de Chu-Lm, tous deux eu 
gi'.uied costume national, sont arrivés de Paris, mardi à 
trois h-nres, et ont pris pasKigM à bord de la maue en 
partanoe pour Douvre*. 

Hier, jeudi, le prinoe Tcliëiijî. un des plus hauts digni-
tsines de l'Knipixe du Milieu, est arrivé de Paris à trois 
heures de l'après-niidi, avec une suite de vingt-deux pee-
Solill- I , 

l'.N'K INONDATION A DOUAI. — Au cours du 
violent oragl de jcwli soir, tout un groupe Ae coron* ou­
vriers, situés dans le qaartirc du Has^le-S i^ ont été 
inondés. Les habitants ont eu à peine le temps de sauver 
leur mobilier. Dan* plusieurs maisons, l'eau çjjt montée 
jusqu'à virurt-craq eentimètres. 

UNE PLLIK. DE HANNETONS \ MAUBTOOE. — 
Une OIUK- de banaetons s'est abattu.1, sendredi soir, sur 
la région de Msabcage, dis 1-- « Patriote d'Aveaaes ». A 
Baaslort, les habitants ont eie reveiile* en sui-saut par 
un bruit oomjurable à celui du chemin de fer : oiétaient 
les bruissements de nrsriades d'insectes qui 'venaient 
frapper sur les vure-s. 

NECROLOGIE. — Same.îi. à dix hemvs. ont eu heu, 
à Lille, les funérailles de M Perdreau, peinua-payaa-
gsW. professeur de dessin à l'Listituuon cks Sourds et 
Muets de Roeehiu. 

BesBodi niatJi, ont eu lieu 
de- M. Jules Polie t. vétérinaire départemental, chevalier 
de la Légion d'hciuieur, chevalier au Mente agricole. 

Dernières nouvelles sportives 
C Y C L I S V I Î 

LA COURSE Bi lRDEAl'X PARIS. — La ntraST. 
— Bordeaux. 31 mai. (Par dépêche». — !*•* concurrents 
du premier Bordaaw-Paris de 1 * 2 sont sur la route. Im 
temps était ex.srsble qucuxl le signal du départ a été 
donné, an CaM Manairin. L-s aae«*âtsarl s'étaient rendus 
plus nombreux aux « Qua-tre-Pavillons » où a eu lieu le 
départ dsrtnitT* A ce moment une nouveille averse vient 
retarder le départ t l- 17 minutes. Le* coureurs soot tous 
trempes jusqu'aux es. L-orao, asmass de Maer Enfin le 
atartât proute d'uue solauxiS ei exactement a 5 h. M tire 
le coup de pistolet. , „ 

L E S PARTANTS. — S w 42 inscrit», 29 coureurs se sont 

ranges^ '*JP0^**M,' (S,u,it Uloud) ; 3. Louis Barbrel, IP». 
ra) ; 4] Unaliansounet, tBloi») ; b. A. Uarin, iViucennea) ; 

£ 

7. L. Oeorget, (Chatailer.iult) : 8. E. Watt lier, (Paris)) 
9. Ph. Jousse.in, (Angoalême) ; 10. Ar. l'evin. IParwl ; 
13. JanVcrhoetf, iKotterdaui-: 14. J. Daborq, (Domail ; 
ld. l'agi*, ilourcomg) ; lb. Deshorae*. 1 Bordeaux' : 17. 
Benj. Moun.er. il^i Kocaene) ; ltî. F. HaangeBare. -"' 1-
br.si : , j Les«».s, iSa nt—tignan-sur-Çher! ; 00 Vot 1 de, 
il'arj-s) ; 2 1 . 1 - i t w e n e . , - a r i s l : t^J _ „ a p p e r o n . Il ' . : 
'M. Fouieaux, n n . s j ; 25. Vendredi, il'.irisi : 26. MiJo-
ohau, iPanal ; 27. G. Ubsasi, ,1Milan 1 : Z'J. Chevalier, 
(Mouinsl ; ^ . tiiuban, (.Muret); jo. lirange. I 
«ur-SaOnel ; 37. l»lnioi«i Portier. (ChateaubriandI : Jean 
tisoher. (Paris) ; 40. C. lluret, (Pana) : 41. D. ierenze, 
(Budapest,! 1 

S T R LA RorTV.. — L'bourne, 31 mai. — Voi. . ,!ati* 
irdre les coureurs sont pisses à Libourne i25 loi.) : 

pptvMn. Foi>t>saiux. Venlaadi. tîeorgv*. Amb. (lai n, 
WiiU'.lhT. Verlneff et Fischer pi*s<m aaasBshk à 6 h. 15. 
Î e IVniiqiresiuois lfcagie et Brange passent à 6 il. 11 suivis 
à une minute pir Portier, Deaôéo et Oherfi. — L h'ai» 
passe à 6 n- 19. Fouroaxk- et t'e usUuit Huret à 6 h. 20 ; 
F e r e n e i e t M i l l o c h a u i 6 h.- 22 . 

L* temps lontinue à être affreux; qaand es eoBroan 
sont pas***» ioi, il* étaient i"é*ja. BÔ^onaaJajahaea tant ils 
étaient couverts de boue-

Aaeoalème i 127 kilomètres!. Oeorg.t passe ici pre-
mr r a 10 heunn 17 ; Wattelier signe à 10 heures 21. et 
Flécher à 10 beares 2t ; Chsknaonnet r«.*^- k 10 h. 26, 
C5i. pp.-ron à 10 h. 30 et Ambnvse (ïarin à 10 h. 33. 

MAJOR TAYIyOR ITT MOMO A T l RIN. — Turin. 
51 mai. — (IW déoeone.) — Cette f o e c i . c'est avec là 
fameux italien, Môsno, que k a s g n s\E.t sam'inelia. 
Isalbearaskasateat, le temps ne sVst p.is mi* de La partie 
et la pluie a empêché la second • a a t a e d'être courue ; 
né. lunoins. Major Taylor a battu le crack italien dana 
la première manche et dans un style parfait. Voici les 
résultats de n m m u u l i i l s H : l'rcmière demi-finale : 1er, 
Jeiekin* : 2e. D.mgla ; 3e. OuJaclliu ; 4e. Ferrari : — 
deux ème demi-finale ; 1er. Bii io : 2e. afarari 3e, Eroe ; 
4e, Boerflinger : — finale ; l»r, Bixio ; 2e, Mayu ; 3e , 
Daiigia ; 4e, Jenkins. ^ ^ ^ ^ ^ 

B U L L E T I N M K T f c O R O I - O G I O V E 
ROTBAÎT, sami-di, 31 mai 19C2. 

2 heures soir, 23» au-dessus de réro, 759, variabla, 
6 heures soir, 22* au-dessus de réro. 768. variable. 

9 heure* soir, 20° au-dessus île léro, 758, ïnriable. 
Dmianehe, 1er îam 1902. 

Minuit, 18° au-dessus de séro. 757, variable. 
S heures matin, 17» aa-deeaua de zéro, 756, variai»!» 
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